3 :, :Nuln'osait plis tontester- l'habileté de T'Angleterte dans 

- AN | Fa) LS : Û 4 + . : # , 8" à : 
+ Tl'adinimistration coloniale; C'était dévenu, axiome politi- | 

qué, EU mairits-l'éphosaient à Ja prétentlue fäillite de la Franhce, 


- Incapable de'coloniser. Rarement légende ‘a eu la vie dussi 
“dure que celle-là. : Mais toute chose a son temps, et les plus 
solides légendes, méme les micux cultivées et tés mieux défen- 
‘dues par là conspiration du silence, finissent par tomber:à bas. 
Et l'heure semble venue pour la prétendue habilité de l'An- 
“gleterre à gouverner ses colonies.‘ Se 
Nous ne parlons pas de lirlande._> La rébellion est non 
pas à Fordre du johr: mais à l'ordre dé toùs les temps,’ pour- 
rüil-on diré, puisque cetté malheureuse terre n'a jamais joui 
de-Ta tranquillité politique. Prenons plutôt Fe cas des Indes 
et de l'Egypte. Ces deux terres ont jé toùt derniérement rude- 
. ment secouées par la rébellion. I 
par Ja froupe; les mitrailleuses OBT ei raison. des turbulents. 
Croire que-ces rébellions n'ont élé qiéun feu de päille, qu'elles 
“ee sont-qu'un spasme passager de ces peuples gouvérnés: par 
l'Apgletcrre, c'est une erreur ai 
IL est vrai qu'on serait fort excusable dé faire erreur. 
Depuis ing ans, et longlémips avant, l'Angleterre à censuré 
“‘loutés les dépéches d'Egypte et des Endes.-Nous-n'en avons 
que ce qu'elle à cru pouvoir, sans nuire à sées intérêts, sans 
"+ risque pour su légende.d'étonnante-et ‘impeccable-administra- 


on coloniale, tommuñiquer au reste du monde. Ê 


Mais 101 oùf turd la vérité sort du puits et se fait connaître, 
L'Angleterre l'e xpérimente une fois de plus. En dépit de som 
7. “opposition, ln clarté ‘se fait ‘sur les affaires des Indes et de 

l'Egypte. Aveë un peu de stupéfaction., nous .y apprenons la 
faillite. de l'udiministration anglaise. Un récent article d'un 
Collaborateur de la Croir, de Paris, évidemment ‘très au cou- 
rant.des choses de l'Inde et de T'Egypte, ouvre de surprenantes 

(, perspettives sur le régime anglais dans ces déux; pays... Loin 
d'y être accepté et aimé:'il y serait plutôt l'objét d'une. éner- 
.“8iqué el irréductible opposition. Récemment ne nous. annon- 
çaifon pas de graves désordres en Egypte et l'arrestation de 
plusieurs dirigeants dû mouvement nati ] 


ionuliste, Depuis le vront être compensées tonne. pout | 
, général Allenby les à “diplomatiquement” fait relâcher. H Y perte À classe pour classe. 
# à celle diplomatie une, mojif qu'on ne saurait ignorer. HEllel LAlemagne devra d'ici ainq ans 


a Clé imposée par fa violence du mouvement général de 
lestation contre la conduite de l'administration unglaise. 
tout c'étüit la rébellion. ere 


pro- 
Par- 


“Des grèves se sont produites, dit la: Croix, en même lemps 
que les Bédouins se livraient à des déprédations et que, des 

.** {roubles. éclataient dans les grandes villes. La potice et les 
froupes anglaises les réprimérent avec sévérité. Depuis le 15 
mûrs, C'est lurévolté ouverte. Le Palais de Justice de Beni- 
Souef fut clluqué par une bande qui démolit les bureaux du 
gouvernement el attéqua Mudira: Les soldats indiens eurent 
suison de celle bande! mais une autre attaquail là garnison de 
Medinet, au Fayoum, et dans vette rencontre 400  Bédouins 
furent tués ou bléssés.. À Miniel, le fraïn de Lougsor est attaqué 

: el suceagé, el sepl'cadavres d'officiers brilanniqués sont trou- 
vés dans le fourgon. 


de) PT: 


"2 


Si ee “rt: OR PR Re 
quées el'détruitfs: là ligne de chemin de fer est coupée à Ter- 
|}  ei-Baroud': l'assaul'est donné au bureau de la police de Kom- 
*Ÿ bramadaÿ d'autres désordres Sont signalés à Mansaurah. Le 
quartier des résidents, à Port-Saïd, est le théâtre de d'enCOn- 
tres sænglantes. el vingt-trois insurgés sont. blessés par les 
troupes. , sat #+ à 
». "Dans la province du Nord, des trains sont arrélés: les 
voyageurs font feu sur les assaillants. 
sont lués où blessés 
émeutes sanglantes 


« 


dont ur certain nombre 
À Daniette et à Roselte. ont eu lieu des 


‘Aptès avoir siotë qu'en Afrique-Sud des manifestations 
violentes contr: lä: métropole anglaise ont dégénéré 


en bagar- 
resmeurtrières, Lx Cj'oi réohslate 


qu'en -dépit du silence:imposé 
sur ce qui s'est passé aux Indes pendant là guerre, n'en est 
pas moins acquis que la duix n'y régné pas et-que lu situation 
| y est des plus difficiles, Ft constätant que “celte querre, qui 
nous à lant appris. « fait s'évanouir cette légende dont on nous 
bail bercés de Ta matlrisé abe lagivette [ \agleteire sapail 
administrer ses colonies et le Donuünions”, elle se demande 

si se$ procédés 6nt fait faillite? Et elle n'esl'pas lain de con- 
Clure_ dans. l'affirmative, | 

- C'est l'opinion d'ailleurs du Statesinan. de Toronto, qui 
7" ‘s'écric:; devant annoncé pruhe féntitre=cotmmmr FOI A faniais 
connue linde, la. ravage. : ‘Combien de lemps l'Angleterre 
pourra-Lelle dominer linde “par la forcée des 
nous {rouvons côte à côte dans l'Inde: la richesse fabuleuse 

des princes el là misère profonde. des müsses? La conscience 
universelle s'est-reveillée devant l'ainonce de la faillite ‘an 
glaisé en Egiple et aux Indes. ‘Cela n'est pas ù la gloire de la 
politique anglaise ‘que Cinde ail élé forcée de contribuer cent 
millions au budget ‘de querre anglais ét que lu conférencé. ait 
ignoré où reéjelé sa demande de-serours pour remédier à. sa 
profonde misère. 
Evidemment 


7: 


armes,, quand 


4 Un revers à la.médaille, ét tout ‘n’est 
pas perfection dans l'administration coloniale imglaise 


Le “Précis du Traité de Paix 


#w! 
Fondation de lat gue des nations 

Etabtissement de frontières nouvel 
les: pour l'Allemagne 


dentale 


isolant ainsi là Prusse orien: 
| tale: 


. U 
Danzig, ville libre, -avec privilèges 
spéciaux pour jà Pologne. 

Autonomie. du Schleswig. 

Destruction par des ouvriers” alle.. 
mands; AUX frais de l'Allemagne, des 
fortifications ‘dé Heligoland et ' des 
dunes, 


La-Belgique obtient une portion de | 
térritoire: L l 
Suppression: de toute organisation | 
militaire sur un territoire de cifquan 
te kilomètres à l'est du Rhin ; 
Remise dé ,l'Alsace-Lorraine à la 
France À Abrogation du traité .de Brest-Li. 
Rèmise pour quinze ans à la Fran ttovsk, reconnaissance : de l'indépen- 
‘ce des mines de charbon. du bassin} dance de là Russie, les Alliés $e ré- 
de-ta” Sarre, avec administration in | servaht, le droit d'obtenir .de ce P ys 
ternationale du district. , restitution et réparation. 

_r. Reconnaissance: de l'indépendance | L'Allemagne doit renoncer à 
de l'Autriche allemande et ide la: Tché: | droits, 
co-Siovachie, |” x | de l'Europe. 

Cestion à la Pologne de-la plus L'Allemagne devra renäre à la Chi. 
grande partie de la Silésie supérieure, | ne les concessions de Tien.-Tsin 
de la Posanie et de la Prusse occi:} Hankéou. et livrer au Japon to 


» 


tous | 
titres et privilèges en dehors | 


id les | 


# 


plénitude de travail. Et qui pis ést, 
les ‘ioreigners” détiennent un- très 
grand nombre d‘em , C 

ont été les plus lucratifs depu's qua- 
te da. . : 

L'on comprend facilement que- ies 
démobilisés sans emploi montent à 
l'assaut de ces positions et, fôrts des 
services rendus-à la patrie, en veuil- 
lent chasser les, étrangers pour ‘s'y 
installer, ‘C'est ce qui se produit dans 
l'Ouest, et plus particulièrement eù 
-Colombiè.Anglaise, Là-bas, sur la 
côte du Pacifique, des milliers de eu: 

ts ennemis, d'étrangers, sont-sans 


n'est 
le paraît à pre 
re vue. , le monde applaudit 
À l'idée fort juste que les nationalités, 
comme les individus, sont libres, qu'el- 
les ont le droit de disposer de leurs 
destintes: On a fait. des révolut'ons 
Pour assurer la liberté des individus; 
on « fait des guerres pour assurer la 
liberté des nationalités. Seulement, 
en vertu de quels arguments, d'après 
quelles preuves, un grodpe d'individus 
a4-U le droit de se considérer comme 
une, nationalité ‘apte à la vie, légiti: 
mement appelée à la réclamer? à 


finir la nationalité : La chose 
2 pas, si. aisée qu'elle 
‘ Le protectorat ‘anglais sur l'Egypte ; 
Réduction de l'armée allemande à 
100,000 officiers ét soldats; suppres-| 
sion du grand état-major général aîlle- 
mand; cessation de la fabrication 
d'armements et abolition de la cons- 
cription. f ; 
Réduction de la marine allemände à! . 
36 ravires de guerre âvec 15,000 offi. 
ciers et matelots. .Reddition des au- 
tres° vaisseaux, y compris tous les 
sous-marins. Destruction de tous les 
navires de guerre en construction, y 


à paix n'y. a été rétablie que}: 


| 


traités ‘Secréts 


, l'seuis dépens que s'était édit 


= les sous-marins. ‘ 
mandés sur la Baitique. 


la recherche des mines. 
pelins. * 

Les prisonniers allemands seront 
rapatriés mais on retiendra .des offi. 


criminels de la guerre aient été. déli. 
vrés. 

Demande à là Hollande de livrer 
l'ancien empereur pour lui faire su- 


bir un procès devant un tribunal in- 


ternational, sous l'accutation d'offen- 
se- suprême à.la dignité internationale 
et à la sainteté des traités. - 

Procès des criminels de la gucrre 
devant des tribunaux militaires. 
-.L'Allemagne doit assumer toute ‘la 
responsabilité des pertes et domma- 
ges caucés durant la guerre. 

. On dira à l'Allemagne, le-1er mai 
1921, le total des obligations qu'elle 
aura contractées pour dommages cau- 
sés, avec conditions de paiement s'é- 
tendant sur une période de trente ans. 


construire pour les Alliés des navires 


d'un tonnage total de 1,000,000 de 
tonnes. 


L'Allemagne devra rendre aux Al- 


er 


æ 


AUTOUR DE FIUME. 


Orlando est revenu.à Versailles, 
mais le sort de Fiume n'est pas encore 
réglé. Plusieurs solutions ont été étu- 
diées, ét on nous a même annoncé que 
Fiume, après déux ans d'internationa- 
Hsation, irait à l'Italie. Dans l'intér- 
abe-se!0h toutes -DrobaDITITÉS. on aû- 
rait procuré aux Yougo-Slives un dé- 
bouché autre sur l'Adriatique., - 

Très bien: pareille solution peut sa- 
tisfaire l'Italie, mais les Yougo-Slaves 
et surtout le président Wilson? Les 
Yougo-Slaves semblent. irréductibles, 
et l'on affirme qu'ils disposent d'une 
armée de 400,000 hommes. : Puis le 
président Wilson Youdra-t-il se déju- 
ger?”. Après s'être d'aussi éclatante et 
Catégorique facon prononcé en faveur 
des prétentions- Yougo-Slaves et côn- 
tre ‘le prétendu droit de l'Italie, vou-! 
dra-t-il revenir sur ce qu'il a déclaré 
irrévocable?. Si :l'on peut juger ‘de 
son attitude de demain par seé anté- 
cédents-on doit dire no. 


LA DALMATIE. 


f 

—ke-tratté- de Londres. Qui AN1a68a 
sous les pieds de:l'Italie assez dé con- 
cessions et d'avantages territoriaux 
Pour que son amour-de la justice, de 
la liberté, la put porter au sommet de 
l'idéalisme,: re .lui dofnait_ point Fiu- 
me,  Ælle ne peut donc pas arguer 
d'un contrat, d'un engagement des Al. 
liés. Elle le peut cependant dans le 
cas de la Dalmatie, Les éignataires 
du traité de Londres lui en ont con’ 
Cédé: la posséssion future, Maïs ici 
encore le président Wilson s'est ‘pro- 
uoncé contre les prétentigns Îtalien- 
nes, Sur ce point, différemment de 
“iume, M. Wilson se trouve à vontre, 
Carrer directement. un engagement 
cnnsénti par. la France et l'Angleterre. 
D'où une première difficulté. Et ce 
n'ést pas la seule que fera surgir l'I- 
italie si elle éxige tout ce qui lui fut 
Promis par le pacte secret de Londres. 
Ainsi elle pourrait donner naissance 
à un imbroglio italien-greco; car at 
lui a ‘promis les les du Dodecanèse 
Ce’ sont des îles grecques, dont la po 
pulation a demandé son rattachement 
à la Grèce 
mettre la possession par le traité de 
Londres.- Grecs et Italiene s'y talo 
Chent déjà, : Beguté et avantage des 


JAPON ET CHÂNE. à | 


La Chine à notiñé ses représentants 


| 
de ne pas signer le:traité de paix: Elle! deuf-añé où plus, se tournent contre | QU'EST 


est surtout mécontente de la conduite 
du Japon et de ‘ce qu'il hérite dans! 
uns largé mesure dés dépauilles de 
l'Allemagne en Chine. ‘La déchéance 
allemande en Chine, affirmie--la- répu- 
blique chinoise, aurait dù se faire au 
seul profit de la Ehine, car 


sance allemande. 


‘ Démolition des. fortifications ‘ alle. 
Interdiction des forces aériennes 
militaires et navales, sauf 100 hydro- 


planes maiñtenus jusqu'à octobre pour 
Plus de zep- 


ciers comme otages jusqu'à ce que les 


Les pertes maritimes des Alliés de- 


ue à Droite et à Gauche 


| d'oeuvre 


part de la dette nationäle allemande. 
‘Répudiation du traité de Bucarest. 
Tous ceux qui participent au tr 
devront accepter la convention de l'o- 
Pium. RES 
Permission à la Baigique de cons- 
[truire.le canal du Rhin à la Meuse. . 
L'Allemagne devrd aider aux com- 
munications par chemins de fer intér. 
nationaux. - ; * 
La Tchéco-Slovacnie recevra accès 
à l'océan tant au sud qu'au nord. 


Le canal de Kiel sèra ouvert à tou- 
tes les nations à conditions égales. 
Liberté des airs au-dessus du terri- 
toire allemand pour les aviateurs al- 
liés. on 
Liberté de passage à travers l'Alle- 
magne pôur la personne, les marchan. 
dises, les navires et la noste des Al- 
liés fe : 
Mice sous commission du Danube, 
du Rhin et de la Moselle, À 
Institution d'organisations ouvrië- 
res intefnationales. Ë 
Occupation du territoire allemand 
durant quinze ans $i les obligations 
ne sont pas remplies à temps. : 
L'Allemaghe devra accepter d'avan- 
ce les traités que conclukont les Alliés 
avec ses anciens associés de guerre. 
L'Allemägne doit réhoncer -à toute 
réclamation contre les Alliés. % 
Le traité de paix devra être ratifié 
aussitôt que possible. ; 


v— 


visées impérialist uvre.-le. tout 
du manteau dé l’orétell des râces jau-| 


nes. ‘“L'Asie aux Asiatiques’, dit le 
Japon. Hors de chez nous les races 
blanches. Passe si cela était sincère, 
si-céla n'avait d'autre but que d'as- 
surer le plein épanouissement natio- 
Le Japon veut encore moins que les 
puissances blanches l'indépendance de 
la république chinoise, Ce à quoi il 
vise, c'est à l'asservissement politique 
et économique de la Chine. Pénétré 
de l'esprit aHemand, nourri des doc- 
trines allemandes dont ses classes 
dirigeantes n'ont cessé de s'inspirer, 
de Japon joue dans le continent asia- 
tique le rôle que l'Allemagne a joué 
dans l'Europe Gentralg. En profitera- 
til plus que ,l'Aemagne? 1 est | 
permis d'en douter, car tôt ou tard, 
il se heurtéra à une Chine organisée 
et puissante.’ : 


* * L 


LES “FOREIGNERS"”. | 


Ils sopt l'objet d'une antipathie à | 
| pou près générale d'un bout à l'autre | 
du pays, Cette antipathie s'étaye sur | 
fmainte-raison © dà;cémme toûjours | 
dans les problèmes de ce genre, le | 
chauvinisme joue un .<ertain’ rôle. | 
L'Anglais n'a ‘jamais -aimé l'étranger: 
il s'est toujours cru son supérieur et 
l'a toujours tenu dans un superbe dé:| 
dain. Et aujourd'hui, l'étranger c'est | 


{lequel, l'âme parfois ‘labourée et dé- 
!chirée par le spectré de la défaite, à 
a lutté quétre ans. Î 
c'est surôut celui qui, tandis que les | 
fils de la patrie canadienne  balail-! 
laient en Europe, venñdait“ici à haut: 
prix son travail. C'est un âspect du 
problème ‘actuel que nous ne devons 
pas oublier: 
si grave crise ouvrière, imputable ‘à 
là cherté de la vie et ä un <ertain ki 
ment de révolte sociale,.c'est dans une 


guerre Dans certains 6hamps de 
l'action ouvrière au Canada, — aïins) 
dans les mines, — ces “foréigners" 
ont fait la pluie ét le beau temps. Ils 
constituaient toute la, main-d'oeuvre 


ils en ont largement tiré profit. 


: PROPAGANDE! 


:de notre histoire! 


|plus où, moins l'ennemi, celui contre ke 


Mais l'étranger |: 


{l'imagerie et quel bonheur dans Vex. 
Si nous passons par uné | compagne. 


qu'en être vivement frappée; 
l'enchantement de l'intellect dans l'é- 
forte mesure le fruit de la conduite /tude de l'histoire! 3 À 
des “foreiggers”.ces quatré anñées de | Sônhes nous pouvons certifier qu'elles 


{ont pu oublier. 
\, Nous en avons 
püisables. 


colombiennes. | - 


x "RS WE ‘ 
IMMIGRATION ORIENTALE. 


Le Japon a tenté de faire reconnat- 


égalité des races. Il a échoué devuñit 
l'opposition de l'Australie et des Etats. 
Unis. RER PDA CD En ren 

Selon le Japon, il ne s'agit pas tant 
obtenir pour ses syjets le droit et la 
Tacuité d'émigrer et de s'établir en ter- 
re étrangère que de faire admettre la 
parfaite égalité des races, C'est une 
question d'orgueil national, De même 
que l'Hindou et le Chinois, le Japonais 
né veut pas se confesser l'inférieGr du 
blanc, 11 se croit son égal, le procia- 
me et le veut faire admettre par lo 
blanc. 

Si le problème de l'immigration 
ôrientale ne devait s'envisager que de 
ce seul angle, fl serait tôt résolu, Le 
blanc n'a pas le dédain du jaune; l'A- 
méricéin n'aura jamais la pensée d'as- 
similer l'oriental au-nègre. 


problème. de l'immigration orientale, 
c'est sa répercussion sur la vie écono- 
mique tant en Australie qu'en Colom- 
bie-Anglaise et Californie. On s'est 
récrié dans quelques milieux contre 
la civilisation orientale, mais ce n'est 
là qu'ùn de ces préjugés voulus der- 
rière lesquels s'abritent des raisons 
économiques, Un journal de Vancou- 
ver l'avoua franchement un jour. 
Nous:ne voulons pas d'immigration 
orientale parce que ces ‘immigrants, 
capables de vivre à bien meilleur mar- 
ché que nous, sont de trop rudes con- 
currents, écrivait ei résumé ce jour- 
pal. A, # 


Cela-est tout aussi vrai en Austra: 


lie et en Californie. Pour le blanc de 


4. c'est pne question, 
PRE Voe te aus au 
qu'il voudra &on droit d'émigrer, là où 
il lui semble bon de le faire, le blane 
lui rétorquera qu'il'a le droit de vivre, 
de vivre chez lui, et que ce droit-là 
prime tout. Ce droit-là, il n'hé 
pas À l'étayer sur la force armée. 
L'Australie l'a déjà laissé entendre, 

à D — | —— 

. MGR BELIVEAU — 

Sa Grandeur Mgr l'Archevèque de 
Saint-Boniface vest revenue samedi 
dernier d'un. voyage d'un mois üäns 
l'Est, Mgr Béliveau a assisté à la 
réunion des ârchevêques x Québec et 
aux fêtes de Mgr Larocaue. 


… { 
CONTES HISTORIQUES 


Des contes historiques en images! 
Telie est l'heureuse acquisition que 
vient de faire 1e “Comité de. Propa- 
gande LaVérendrye”! Dix magnifi- 
ques sujets, tirès des plus beaux sujets 
Nous avons, ainsi, 
retracée à larges traits, la vie des pre- 
miers artisans de notre grandeur na- 
tionale, observée sous ses aspects les 
plus saillants: Maisonneuve, Louis 
Hébert, Marie Rollet (la premièré Ca: 
nadienne), Bréboeuf et. Lallement,. 
Jean Talon, Guillaume Couillard, Jean. 
ne Mance, LaVérendrye (il est bien à 
noës celui-là!}), Montcalm, Voilà les- 
sujets étudiés, avec quel attrait dans 


CTE 


pression du récit historique qui l'ac- 


L'imagination des enfants ne peüt 
c'est 
Aux grandes per: 


réapprendront avec délices ce qu'elles 


; b 
des quantités. iné- 


Prix d'une série de dix feuilles: 15 


Maé s'en st, fai d'éponible; fs ne l'ignoraient pas et [sous, franc de-port, ‘prix dérisoire et | ee 
L'Halié: s'en est fait: pro- LS 3 & Ce [bien minime, si l'on considère l'intérêt | do 


n : ’ î ! 
n'est pas commettre une injustice que . de ces récits! 


d'affirmer qu'ils en. ont abusé. A% 
jqurd'Hüui la démobiHisation, à laquelle | 
s'ajoute’ uhe certaine raréfaction du! 
travail. donne un surplus de main- 
Comment s'étonner : que 
ceux {jui se sont battus depuis un ap, | 


ceux qui d'une autre patrie, d'une pa- | 
trie ennemie souvent, ont profité du 


| mañque de main-d'oeuvre, tié de l'en- | du principe des natio 


COMITÈ DE PROPAGANDE 
EN LaVERENDRYE,. 

39 Aveñue Provencher, 
- Saint-Boniface, Man. 


i — 0 #0 2 — 


Le paix mondiale se 


rôlement:-ou. de là ‘Comscription des | nouveau par le Président Wilson; mais 


premiers, 
de la: vie 


pour hecroître ici Je coût qui est un principe essentiellement 
: en ‘rendant follement dis. | français, cher À N 
‘est à ses! pendieux, certains travaux, par èxem: La valu à !'Italie d 
la puis. ple l'extraction du charbon? Ils spnt ; Que de critiques, 


travail et battent le pavé des villes 


tre par la Ligue des Nations l'absolue 


» 
Ce qui constitue le noeùd gordien du 


| Luxembourg, vint mourir. pour 
|France sur le champ de bataille de 

Crécy. 
:| qui forment le groupe ypugo-slave: ne 
t peuvent arguer du fait de, l'existence 
| historique d'un Etat yougo-slave au- 
tonome, mais leur sort est beaucou 
pl 


1 


-CE QU'UNE NATIONALITE! | 


(7 

Sur, quoi repose la nationalité? Est 
ce sur làrace? Ti n'y aurait pas alors 
de nationalité possible; car, dans le 
même pays, dans In même ville, 1] 
existe scuvent deux, trois, quatre ra: 
cès. Un Français de Bretagne, un 
Français de Provence, un Français de 


l'arrondissement de Bayonne, sont-ils: 
anthropologiquement de la même ra-| 


ce? certainement non, et nous rele- 
vons plus de différences anthropologi- 
ques entre un habitant de Quimper, 
un habitant dé Saint-Jean-de’Luz et 
un nabitant d'Arles qu'entre un ci 
toyen de LÂlle et un citoyen de Colo: 
#ne.._ Et mênie dans une seule région 
telle que la Bretagne, nous constatons 
la superposition de plusieurs races. 
Pourfant, quelle nationalité offre plus 
d'unité que notre chère France! La 
race a° donc été rapidement écartée 
comme gritérium de la nationalité et 
personne n'oseralt en parler. 

Est-ce alors la/langue, comme le 
voudraient les savants allemands, qui 
nous servira de base?” Si nous accep- 
tons une telle-théorie, l'Alsacé devrait 
être considérée comme . allemande, 


bitants parlent l'allèmand. La langue 
a une valeur comme élément d'appré- 
ciation dañs certains cas, m 
communauté de langagé ne urait 
qe la nationalité. Les Bulgares, qui 
rlent. une langue slave, m'en sont 
pas moins, quant à la race, des ougro- 
finnois (proches parents des Turcs et 
des Hongrois): ils ont adopté la langue 
des Slaves vaincus par eux. ‘ 
Eh “consultent la liñguistique pour 
déterminer les nationalités ayant droit 
à l'existéhce, nous aboutissons, en 
Autriche-Hongrie, à un incroyable en: 


lages tchèques de la. Bohème ont pour 
ge: villages allemands; en Mo- 


bitées par des Slovaques, tandis que 
dans les villes, Brünn, Olmütz, Iglau, 
dominent les Allemands; en Transyl: 
vanie se succèdent des villages : rou- 
âjns, hongrois, allemands: stür la 
n rtie 

sont italiennes, toutes les populations 
rurales, au contraire, sont slaves, AL 
lez donc tracer des délimitations qui 
aient une valeur géographique quel- 
conque, si vous faites appel aux indi- 
cations de la linguistique. 

La nationalité n'est pas un fait an. 
thropologique ou linguistique, pas plus 
qu'elle’ n'est une formule métaphysi- 
que; ceux .qui voudront s'en convain- 
cre n'ont qu'à lire la belle étude de 


.| Renan sur la définition de la nationa- 
lité, où sont réfutées les. billevesées 


allemandes que propagent en ce mo- 
ment fort inconsciemment bien des pu- 
blicistes lorsqu'ils discutent le princi- 
pe des nationalités,  : ” Ne 

La nationalité est une réunion d'in. 
dividus ayant les mêmes aspirations 
parce ‘qu'ils ont le même passé histo- 


rique, ayantes-mêmes besoirs 6cono 


miques, parce que ces: besoins écono- 
miques sont déterminés par les mêmes 
causes géographiques, Elle gst à la 
fois un fait historique et un fait géo- 
graphique. Sn 

Si on la.comprend ajnsi, l'applca- 
tion du principe des nationalités appa- 
rait sous un tout autre jour. ! Ainsi, la 
Pologne est une nationalité qui à ‘un 
droit absolu à la vie, parce qu'il existe 
quelques millions d‘honfmes, les, Polo- 
pais, qui ont le même passé historique, 
qüi ont constitüé un Etat régulier -dé: 


truit par un abominable abus de : la’ 


force; lors de la paix mondiale, dro- 
clamer la nationalité polonaise indé- 
pendante et libre, cela n'est pas créer, 


c'est ressusciter, La Pologne, d'autre 


Part, a üne-délimitation qui s'impose, 
parce qu'elle ‘est déterminée par des 


causes géographiqués: 4j] lui faut un 
débouché maritime pour, jouir de l'au. 


tonomie économique, et ce débouché 


maritime, elle ne pent l'obtinir qu'en 
grand’ 


possédant l'embouchuré de son 
fleuve, la Vistule. ; 


nsthtué jadis uh royaume puissant, 
nt l'un des rois, l'aveugle Jean de 
la 


Les Slovènes et les Croates 


, 


us logiquement lié à celui de la Ser- 


. l'ble qu'à celui de l'Autriche et de la 
fera sur la base | Hongrie: ce n'est que par'la conquête 
nalités, posé à qu'ils ont cessé d'être Slaves .V'his- 
toire nous amène donc à conélüre À 
leur union avec la Éerbié pour consti- 
apoléon III, ce qui|tuer la plus grande Serbie, et comme 
e connaître l'unité | la Serbie a besoin, elle aussi, d'un dé: 
souvent fondées, sou | bouché maritime. pour vivre, l'union 


puisque’ la majeure partie dé ses ha-|. 


la 


| déjà des intérèts 
| Chine et {il fait d'el 
et de | ce, l'objet de ea pé 


Le Japon, ne l'al dans. une bonne mestre responsäble | lèvent. chaque jour <e principe’ des 
te creille-là. 11 a, de la cherté de la vie, Cela pourrait | nationalités! Quels flots d'encre il 
considérables en! peut-être passer ‘inaperçu,s'iliy avait l'fera encore couler, après avofr. fait 
le, de toute éiden:| prospérité. générale, s'il y avait ‘plé. | couler des flots de sang! | 

nétrétion politique! nitude de travail, Mais noûs ne s0m- Pourquoi? parce qu'on a oublié d'é. 


de la Serbie continentale, de la Dal. 
matie et de la Croatie maritimes s’im- 
pose pour des raisons géographiques. 

Votlà des applications méthodiques, 
scientifiques du principe des nationa- 


pas entendu de cet 


principe fondarhental de l'anct 


cipe-d'équilibre, aucune lité ne 
doit avoir. un excès de force qui lui 
permette d'absorber des di 
voisines trop faibles, Les nationalités 
trop faibles sont une cause dé guer- 
.Tés parce qu'elles sont une &ause de. 
convoitisès. C'est ce qui nous oblige 
à écarter l'hypothèse d'une Autriche 
allemande isoiée, impulssante, par 
conséquent, à mäâinténir son exittence 
autonome, mais à écarter aussi l'hy- 


pangérmaniste, fût-elle fédérale. En 
vertu du principe d'équilibre, création 


Rhin opposée à l'Allemagne du Nord 


pothèse de l'union de l'Autriche alle. : 
mande à une république allemande” :.: 


. En-vertü du pri: - ‘ - 


d'une Allemagne du Sud, Autriche, Ba-— 
vière, Bade, Würtémberg et pays du 


et à la Saxe; l'équilibre de l'Europe *. 


exige qu'un Etat ne dépasse pas 40 à 

50 millions d'habitants. : 

Pas de nations trop fortes: pas de 

nationalités trop faibles: l'équilibre 

dans le cadre des nationalités viables.. 
4 ° G. SAINT-YVES, 

"La Libre Parole”, Paris, 


LA FAMILLE SE REFORME.T-ELLE 
| .. AU CIEL? 


sh 


Monsieur le directeur, - 

Un lecteur de l'Action Catholique" 
adressait ces jours derniers À un thé- 
ologien la question suivante, dont il 
désire avoir la solution dans les co: 
lonnés de”votre journal: “Les mem- 
bres d'une même famille auront-ils je 


bonheur de se voir et de s'a%t=r nu 


ciel?” Voici la réponse que nous 
croyons devoir lui donner: 


teurs catholiques. et l'enselgnement 
traditionnel des théologietis'qu'au ciel 


la famille se reconstitue et que ses - 


membres s'aiment d'une affection dis: 
tincte de celle des autres bienheureux, 
plus tendre À la fois et plus intime. à 


“Au ciel, dit saint Thomas, chagun 


conserve une affection. spéciale pour 
ceux qui lui furent unis sur la terre, 
et il continuera de les aimer en plu- 


t6, de’ l'amitié, de l'alliance, des bien. 
falts-reçus ou accordés, de la même 

ile et de la même vocation. Car 
les motifs d'honnête dilection ne ces- 
seront pas d'agir eur le: coeur des 


E] 


détruirait-il les affections pures et 
honnêtes qu'il mit lujmême dans le 
coeur humain pour adoucir.les amer. : 
tumes de la vie? e 


H Bot: 0: af 


tit livre, intitulé: ‘Au clel 60 se re. 
connaît”, nous donne, pour démontrer 


son assez peu banale qui vaut la peine’ 
d'être citée: “S'il était vrai, ditAl, 
qu'au ciel les membres de la même 
famille «ne se reconnaissent Pas, Jé- 
sus ne reconnaitrait plus Marie et n'en 
serait plus reconnu, N'est-ce pas hor- 
rible à penser et à dire”? … “i 
“Nous. n'avons pas perdu ceux qui 
sortent de €e monde, écrivait saint 
Augustin, mais nous les avons envoyés 
avant. nous dans cette autre ‘vie, 6ù 
ils “nous seront d'autant plus chers 
qu'ils nous seront plus connus.” (Let 
tre 92). je Es 
L'Eglise d'ailleurs dans. sa liturgie 
affirme ‘ nettement qu'au ciel on 6e 
reconnaîtra pour renouer plus intime- 
#ment-les-Hens d'affection d'ICI-bas. I 
y a däns le Missel une oraison que le 


prêtre peut réciter à la messe po le, : 


repos de l'âme de son péré ou de,sa 
mère, Dans cette prière, que l'Eglise 
elle-même met sur:les lèvres du célé. 


sieurs manières: à cause de la paren:* 


excellent pe. 


brant, elle lui fait deinander à ‘Bleu 


C'est le sentiment commun des doc-_ 


MR 


” 4 


| 
| 


la grâce de ‘revoir dans le ciel éon 
père et sa mère. 1] est donc vrai, d'a 
près le sentiment de l'Eglise, que le 
père, la. mère et l'enfant se reverront 
et se reconnaitront dans le ciel. 

Nous devons donc tenir comme cer 
tain que la famille se-reconstitue dans 
le ciel et que ceux qui se seront aiméx 
sur terre pourront reprendre dans l'é 


ternité pour ne les plus rompre jamäts+ - 


letirs relations d'icidas. , - 

.On pourra lire avec profit sur ce su. 
jet, l'opuscule du-R. P. Blot que nous 
avons mentionné.et le livre du R, P.E 
Hamon’. “Au-delà du tombeau." 

R. C,,ptre 
——— 0% 4020 0 — 
HISTOIRE DU CANADA 


Même cas pour là Bohème. qui al Cours supérieur, — Nouvelle édition 


revue et corrigée: 


Un beau volume in-octavo de 700 pä 
&es, orné de 71 gravures, dont 35: por 


tras et 31 cartes historiques, avec tabla < 


analytique complète, etc, 

"Conçue dans un esprit impartial et 
Catholique, écrite datis un style clair, 
comme: il convient, contenant tous les, 
détails d'érudition qui peuvent {nté. 
resser sur les poirits de notre vie na. 
tions, cette Histoire est encore par #24 
divisions, ses caractères graé . dndi. 
quant et résumant les {alts, une oei- 
yre éminemment didactique” —. Le 
“’Messager-eenadien du SacréCoeur”, 
novembre ‘1914, br « 


Prix: Broché: #$150 l'éxemplaire, 
515.00 la douzaine. Reliure pérèalin, 
ornèmént noir: $1.7%6 l'exemplaire, - 


517.50 ja douzainé.: Ajouter 18 sous 


Pour envoi par la poste., 


S'adresser: Mont Saint-Louis, 


144 
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_n'entendent pas les 


Je: vous approuve: Mais à vôtre tour de 


{ vraiment un appu 
soirées. se font 


d'un «pas: 


= 


lohgiies 2 plus. tièdes, vous 
‘Tele journalier en mar- 
. Cette heure d'intimité leur 
A la clôture qui entoure leur demenre, avant de 


Vous penisez-peut-être qu'ils vivent ainsi retirés: qu'ils 


LA 


_ Jeune amie qui, à l'heure où le’ printemps s'éveille, allez 
/sentir se glisser à votre doigt l'anneau qui vous liera. à Véln 
de votre coeur, c'est à vous que j'ai pensé en m'essayant dans 
cette {faible esquisse. Petites épousées de demain, vous réve= 
sans doute d'un bonheur identique à celui que je vien: de 
dépeindre. Mais peut-être qu'an récit: de sombres tableaux 
qu'on vous a faits de tel ou tel foyer d'oit.la paix a disparu, 
vous'prenez-vous à trembler devant le mystérieux avenir qui 
vous guelle. Non, il ne faut pus avoir peur de la’vie, Souriez 
à wos rêves légitimes de bonheur, Pourvu que vous &yez le 


soin. constant d'en appeler à Celui d'où découle tante vraie 


hair. ; G'est dans là prière que vous trouverez, on vous l'« dit. 
la force de toutes les abnégations, quelquefois héroïques, mais 
qui ne [feront que consolider davantage les bases de votre 
bonheur. 1: w à " 
. 4; de Maistre écrivait à un ami, la veille de 
“Le maniage, pour l'homme lant'xoit peu sage, 
“le salut avec crainte et tremblement. Mon occupalion-de tons 
“les instants sera d'imaginer tous les moyens possibles pour 
“me rendre agréable et nécessaire à ma compagne, afin d'avoir 
“ous les jours devant les yeux un être heureux ‘par moi. Si 
“quelque chose ressemble à ce qu'on peut imaginer du ciel, 
“c'est cela!” rs , ‘ 
:_ C'est là un noble. souci que vous souhaitez toutes. n'est-ce 
‘pas, voir déposér dans votre: corbeille dé fiancée. -Eertes, él 
1 ‘mériter l'éloge qui 
est'fait ensuite de l'ange de bonté que le han Dieu avait:mis 
sur la route de ce grand homme: “I avait découvert le trésor 
“que lEcriture proclame à peu pres introuvable: la femme 
“forte qui fait peu de bruit mais beaucoup de bien, qui sait 


son. mariage : 
se fail vomme 


+ 


Re en 


A LOUIS. VEUILLOT : héur. ardemment désiré, qui cause la 
joie la plus vivre, c'est la certitude 
J'ai cru: Je vois! qu'un malheur vivement. redôuté est 
LV: lenfin £carté de la. vie à ' 
Souriant à l'appel duWaitre | rs je 
Dont-tu reconnais Ta ‘voix | NH y a bien, un-droit du pins sage, 
—+ Déjà désincarné peut-être mais:non un droit du plus fort. 
Tu t'écrias: “J'ai cru: Je vois! PU G sus 
“J'ai cru,-lorsque la nuit du doute ‘|. Fuutaf, pour parler, attendre aüe tout 
“Angotusait la/ terre et tes alex | le monde soit persuadé d'avunce, et 
“Pat cru qu'ad-détour de le-route | parce qu'il y a des sourds, ‘la parole 
“L'aurore éblouirait mes yeux: L pardalle . droits? Hello 
: ‘ L LL L£ 
“De notre science fragile C'est unée grande consolation devam 
“Ayant fait—st vité!-16 tour, toutes les menaces de la destinée hù 
“J'ai rouvert mon humble évarigile maine: de pauvoir ‘dire: Dieu ent'bon. 
“Et j'ai eru dans sa loi d'amour: | Pour qui veut s'instruire dans là sien: 
, ce de l'homme, c'est 1e procédé je 
"ECinalntenunt que glisse et tombe plus décevant que celui qu: consiste à 
“Me phune probe de mes doigts, l'é‘iperser sa vue sur heurcoup di rte 
“Voici qu'au rebord de ma tontbe. acles. |. : png ÿ 
“Voici que, d'avoir cru, je vois: | - 
i , ; : e : | le dde — 
“Je vols ce que ne peut décrire | \ “MA BIGOTE DE FEMME"! 
“Notre pattre-lahgage Hamas | * 
her r. 3 à d 
s vu : Pierte Acarie, vicomte de Villdmaur, 
# ie Ur , parlait de Barbe Avrillot, eon épouse. 
Ms. ee: real ba ne ll était Ebpendant très religieux, aimait 
“Me désigner, déjà. ma place: us vnsrait pages tie A users 
“A.la droite mènie de Dieu!“ mer Sormpagne, aie. Barbe A vrillot 
; êl qui, dès son enfance avait projeté d'en- 
s. re trer au couvent, ne l'avait épousé que 


CE MS - 
contrainte par &es: parents et 
€ardé la nostalgie du cloître 


faünt, elle anima scn mari d'u 


O Veuillot! rude et fier prophète, 
Va. Ton astre n'a point pal | 
Quaud, plus d'une gloire surfäite 
Chaque jour descend dans l'oubli 


C'epen- 


voirs d'état, élevant avec le plus grand 


Ta gloire à toi monte, éclatante 
Vois cormme aù hom de Son enfant 
La vieille église militante, 

Relèvé un front plus triomphant! 


Pierres Acärie fut sous la ligu® ‘qui 
voulait empêcher Henri IV encore prn- 
testant de succéder eur le trône aux 
“rois très. un personnage 
influent: membre du Comité des Seize 
qui gouvérna Paris, puis du: .Chmité 
des Quaraute qui prépara la défense 
tde la capitale. :1l sacrifia une partie 


Chrétiens" 


Ft tn moisson-n'est -paë finie: 
‘ Au champ de ton apôstolat- 
Mürit le blé de'ton gênie! 
““Ængerbés, tes livres sont là 
Li Loc QE scie vi ja 
Et, les inondant de ses larmés, 
L'incrédüle au ‘pied de la crofx, 
Vaineu par eux, met bas les armes 
En s'écriant: “J'ai lu; Je crois!" 
À Théodore! BOTREL. 


Le metlllour remède que l'on puisse 
employer. dans le traitement des mu: 
ladies du printemps, c'est le Cordial 
pour Dysenterie du docjeur J. D. Kel- 
(logg. C'est le reinède‘ par éxcellence 
L 4 2 — ' | et beaucoup de personnes l'emplutent 
T7 PENSEES CHOISIES , . Te” préférenes-à "nimporte quel ‘autre 

î LES C'est un remède très céncentré et ses 
qualités. sédatives et 
indisoutables. C'est 


. 
a 


curatires 
uu remède 


; sont 
On nime‘toüjours ceux pour qui on! très: 
est undieu —Jules Lemaitre. 


“.”.. {tés dans le traitement de ln. dysente. 


1 ‘Ce n'est pas la réalisation-d'un bou-|rie‘et autres maladies auslogues. 


0 


: ñ À 


CRETE 


me." 


|“Sais-tu-que tu me lasses avec tes ré- 


À estimables' soient-elles, n'ont, en défi 


ME b Fr 


avait f 


soin lès six enfants que Dieu envoya. À 


iner 
tion -profondé ét accopta tous sés 


l'populairé de ses: merveilleuses. qualt- | 


François de Sales: du bon'“M. 


een”, 1e grand.saint Vincent de Paul, 


qui vient la solliciter pour ses pauvres, 
et celle de l'abbé dé Bérulle, futur car. 
dinai, fondateur de. l'Oratoiré, C'est 
cette p lemthe’ qui va se chdrger 
d'instituer en, France lé premier mQ- 
nastère du Carmel d'après ia réforme 
accoïppilie en Espagne par sainte Thé. 
rèse, et elle à la joie, mèlée de regret, 
de conduire ses trais filles à la grillé 
de ce inonastère. Après la mort de 
son mari, elle-même prendra la qgé 
me voie et deviendra Soeur Marie de 
l'Incarnation: .le désir de sa vie ac- 
compii, mais elle exige d'étre admise 
dans. les çconverses, pour êire affectég 
aux travaux matériels «Ses supériet- 
res, pleines d'admiration, l'envoyèrent 
laver la véisselle. Plus: tard, eile fut 
éiue prieuré du Carmel d'Amiens mais 
elle 4ffégua que cette. élection d'uñe 
converse était contraire à la règle ‘et 
retourna à sa vaisselle, . Exemple salu- 
taire pour notre génération orgueilleu- 
se qui rouxit du travail manuel. Béa- 
tifiée-lé 21 mai 1791, la bienheureuse 


Marie de l'Incarnation (1566-1618) est 
fêtée à Paris le 18 avril. é 
—"Le Pèlerin.”. 77 
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L'OBEISSANCE MARCHANDEE 
“Louis! prends ton manteau." 
—"Maman, ce n'est pas. la peine." 
La mère: “Megarde comme le temps 
se couvre! le vent est d'Ouest, le ba- 
romètre baisse: prends-le tout de mê: 


—" Mais, maman, je t'assure qu'ilne 
pleuvra. pas." See 

—"“Jeudi,.en allant chez ton oncle, 
tu n'avais pas ton manteaüïNil. a plu 
et tu as été mouillé ‘jusqu'aux 65." 

“Oui,-mais dimanche tt Mme Far 
fait prendre ét jamuis le temps n'a 
été si beau.” 

Si ln'mère est récolue à se fairë 
obéir, êlle ‘ ajoutera ._neérveusement: 
fléxions. Prends ton | 
veux." , 

Dès. lors, à 


manteau; je le 
quoi bon lo'petit cours 
de métérénlogia de tout à l'heure, pour 
aboutir à un ordre fingl” : 
Eh bien, ce “marchandage” dans l'O 
béissance, est le vice: capital de l'édu: 
cation sentimentale, système où lon 
se livre, avec plus ou moins de, succès, 
à une argumentation on règle en vue 
de convaincre, au lieu de commatder. 


l'attitude, 14 
‘atfabilité: 


mr 
iigran 


ja correction dans 

courtôisie, dans ; 
ANS 16 Maniores, 
te de l'éducaton ,# 

C'est indiscutable * | 

On doit y atfacher grandéfWiportan | 
ce, parce qu'elles ont, la valeur de ver | 
tus sociales cotées à très hagt prix, | 
et parce que le monde en tient souvent 
plus cofupte que du vrai, mérité, pour : 
peu qüeé celui-ci: revête une -ceftaine 
forme de rudesse, où manque tant soit 
peu d'urbanîité 


On ne suppose pas vôlontiers un 
fruit délicat et fin, sous une écorce 
épaisse et grossière 3 : js 

Toutefois, les bonnes manières, si 
nitive, qu'uné väleur secondaire: 


sont d'atmables apparences. 
Rien .de plus : 


ce 


NICO LAY. | 
a * 
| CONSEILS PRATIQUES 


Nettoyage der. statues de plâtre 

Faire une bouille épaïsse d'amidon 
et on ctendre Une couche avec Une 
bro$ée À’ peinture, sur le plâtre à ret- 
toyer.- Cette colle pénètre dans tons 
les Interstices êt s'empare. de toutes 
les ,saletés, ‘ Une Tois sèche, elle 256: 
caille en larges pläques en entrainant | 
toutes les soulllures. -  - tre 
= ë Sr : Î 


Tache de. roüille 
fmployez le sel d'oseille, 
xous. pouvez. ajouter un 
clure d'étain. 


” NÉCTAR | 
Vins Naturels Déticheux 


NECTAR--ViIn Mousseux 


Sec ét extra sec 
Caisse: de 124 tr 
1 lu | 


ahquel! 
peu de ra. 


récié 
13.50 


Le champagne 3p 


iteilles 
" 


a 24 -denni-ks mteilles 


Caisse 15.50 
Demi-boutbilie ER SA LE 75 
NECTAR—Vins Blanc et Rouge 
Caïsse de 12 bouteilles ; $6.50 
Bouteille 60 À 
Caisse . de 4 demu-hbouteilles > 7.50 
Demi-bouteillé .t LEZ 


NEGTAR--Vin Tonique 


Casse de 1 
1 bouteille 


NECTAR—Vin Gingembre 


Corsse de 12 bouteilles 
1 bouteille Lutte 


NECTAR-—Vin Brûté 
Casse Ê 12 bouteilies fs re 
1 boutalle 


: aù .75 
Les VINS NECTAR se conforment aux 
2 lois des provinces 


+ Maisôn-londée en 1489 
Manuiathuriers de Vins et. limportateurs 
GROS ET DETAIL y 
330 RUE MAIN. | WINNIPEG 
s Catglogue sur demande 


houteilles 


nie am mot 


4. 


3 


Crtrerrete 


Jours 
a \ 3 4 continuer - la : ct n ’ . 
‘en d'ici à la fin de la 


Fm vs de Russie" — prit ceite année-là, 


nesen avis À la Alanes 


t'équipé pour tons & 
de : 


emploÿés de l'un def rrandé 


magasins 
de le 


rive ‘droite; elle attolgnit sa 
plus. grande intensité au commerce- 
ment de :kñvier 1890, pour s'étendre 
à'la fin de février. : y ere 
= ‘De ce coup d'oeli rétrospeet!f,: 11 
ressort que l4 présente épidémie sem: 
blé avoir dépassé la gravité ot la “du- 
rée, des-épidémigs de grippe los plus! 
sévères : à £ 


lies noms de péste, choléra où dysen 
terie äu cours de l'épidémie-qui vient 
de sévir duratt dix mois. Faut-ik ad: 
mettre ‘Qüe là nature de l'épidémie 
soit" demeurée indécise? *: {: : 
 Gravité de l'épidémie . 

Sans conteste, la mortalité attribua: 
ble à l'épidémie a dépassé aisément 
celle qui est due aux grandes épidé 
mles-.antérigures. La foridable sai 
gnée humainé représentée par la | 
guerre n'a point enlevé plus de vies. 
C'est ainsi qu'il y a eu telle période 
La vapeur déçcoliera | de six semaines où, la mortalité mont 
le papier que voüs pouzrez epsuite ti:| diale, par la grippe/a atteint six mil. 
rer aisément. Li@E de lions de vies, soit en moyenne un mil- 

fa RÉLSE ERRRRE nn : lion par semaine! Et Qui _ d'entre 
dr A É nous n'a eu plus où moins directe- 
x VENTÉ "DU VIN DE :LA BIERE | ment connaissance de certains spec- 
, .tacles de désolation très modeynes ‘qui 

Montréai, 8, —- 14 conimission des) évoquent à l'imagination les Horrifian- 
licences a siégé‘hier après-midi. Elle tes peintures des villes pestiférées 
a accordé pius de 90 perrais à des hÔô-|aux siècles passés ?. 

Aux -Indes, plus de la moitié de la 


fois autour de’la tête environ un demi. 
pouce au-dessus. de l'endroit où vouk 
voulez les couper, Attachez-la bien. 

cheveux ‘resteront en place. et 
vous aurez ute plus grande fatilité 
pour les tailler bien égaux. 


2 # s s"* ed 
Pour” enlever une vieille tapisserié 
‘Mettez une boulloire. plèite ” d'eau 
bouillante dans la pièce et fermez bien 
portes et châssis. 


: ” 5 ; Hi. à 
| | Noé Rodrigue 
—— mr — _ | Viandes et épiceries de choix 

LE cour DE LA VIE IF. Boenf,-veai, porc, lardsalé, 
k fl ‘légumes, ovufs 
ll COIN CHEMIN SAINTE.MARIE 


Ottawa, 7: — Le numéro d'avri del 
ù 2" | ET CINQUIEME AVENUE 
là Gazetie du Travail donne la statis- :qétéhhote "Main 1494 


Uique comparative de mürs 1919 avec 
mars 19514 du budget moyen - d'une 
famille, sass le vêtement, Cé qui j 


* frs 


SAMIPMENT 


au rancart. Læs épiciers pourront ob-;cinq millions dans l'Inde britannique ÿ d 
tenif leur licencé le 10. et un million dans les Etats indigènes. | SUR DEMANDE, 
à REPARER Les anciennes -epidemies de grippe | BIDONS FOURNIS 


Onrelève au cours de l'histoire, de: 
puis le XVIe siècle, cent à cent cin. 


AU PRIX 


EPIDEMIE SUR LE PETAIL 4 DU MARCHE 


: 4 \ ‘qyante épidémies d'influenza ou de 
Montréal, 7. On rapporte de Ste: | grippe; la première’ eonnue en Europe 
Adèle de Terrebonne, que les fermiers | date de 1510. à ‘ Café 
perdent beaucoyp.de bêtes à corne, | je nom d'influensa n éié donné à 
qui Rrnquoskeer ke Aura - Fe$- !cette âffection au début du XIXe sié- 
sem ina D coup à A. 


D. e Viñet | cle, à une époque oû.on attribuait gé- 
pour cent des nninjaux atteints de cet-, tiéralement les épidémies À des mias- 
te. maladie succombent, On craint! és de”lair ôu à de mystérieuses in- 
que l'épidémie-se-propage. enr (usa dd fluehcés atmosphériques. À la vérité: |: 
préfent il à Clé impossible de ‘l'en- : 
rayer. 5 


l'influence de l'atmésplière, de la tem- 
|Pérature, de l'humidité joue un rôle 
[important dans les. épidémies degrip- 
\pe'et autres; mais on ne doute paf |. 
laujoufd'hut, que celte influence ne 
s'exerce : qu'indirectemont, soit en fa- 
vorisant la pullulation dès microbes 
projet de consolider le parti unionis. | ui sont les agents directs de ces épl- 
te serait repr'; aussitôt après le re-|démies, soit en diminuant les facultéé 
tour de sir Robert Borden, .|de résistance de l'organisme humain. 
. Sir George Foster, M. Burrell, sir| : L'épidémie de grippe de 1580 fit pé- 
Ed-Kemp; M, Creraf et M7 Carvell 8e |rir à Rome 9,000 personnes et dépeu- 
retireraient probablément, dit il, pla” plusieurs pays d'Europe, 

La retraite de ces messieurs dépen- Au siècle dernier, l& grippe sévit 
: = sue 7 


LE PARTI UNIONISTE 


Qitawa, 7 -- Le chroniqueur parle 
mentaire du Citiren anonee. que Île 


CHAQUE BIDON.DE 


MÜHLQUE LE JOUR QUI 
SET SA RECEPTION 


4 4 ANA) 2 (fe 


Crescent Creamery Company 
rs LIMITED | . 


À des beurreries à S 

WINNIPREG BRANDON. \YORKTON .KIELARNEY. CARMAN 

Ecrivez à la beurrerie de \a compagnie à laquelle vous voulez expédier et 
lon ‘vous y-donnera tous.les rensélgnemeénté dont vous avez Hebolu" 


Fe Avis | 
Demarrage et eclairage par electricite 
k -Consistant d'un générateur, d'un moteur 


pour démarrage et d'une batterie d'em- 
. Magasinage. 


-Un système électrique" fabriqué pour les | D ER 
! - autos Ford par la Ford Motor Company « g e 


du Canada à sa fabrique: fabriqué dans ie AY : Sté Ex 


le moteur Ford remodelé dans ce-but. : LE : ps se Ë 
BANQUE D'HOCHELAGA 


CAPITAL AUTORISE 


Contrôlé de l'intérieur de l'auto ne. 
Installations Type sur les 
__Sedans.et les Coupes 


Tous les modèles ferinés sont Mmaintenani pourvus 
- d'installation type d'éclairage et de démarrage à 


l'électricité. SEE - 
Fôrd Sedan $1,175. Ford Coupé $975 
d'éciuirage et de démarrage 


(Compris installation d'e : 
électrique. de Ford.)' Ces prix sont 1.5.b. Ford, 
Ont, ct sujets à l'irapôt de guerre 


ARR SE 800,000 
TOTAL:DE L'ACTIF,..,. RPC 27 7 re 
= 'N:W.L. FORGET, Gérant — 433 RUE MAIN, WINNIPEG, Man. 
L'acèueil le plus Courtois est réservé à toute notre clientèle, et : 
nous nous faisons un plaisir de fournir toûtes les informations com- 
merclales possibles à nos clients, 
Succursales à - 


Nous achetons et,vendons traites, 
or, argent gt billets de banque des 
pays étrangers. : 


ts 


‘CREME EST PAYE PARN 


Grain. Elle verra immédiatement 9 [à Fair: Pétérsbourg, un caractège par. | ® = | 
Soigner vos iniérèts. ei À lés détenare ['iculier de gravité, puis se diffus au |? Ne 
Hat k, à a :: [port que, du conrinencement “n no: … à 
se AM ROURE LRUE ne à CHENE S ‘Jvembre, elle ‘avait toyché le tiers d'a + méthodos Exerdice d'é + 
|. L'EPIDEMIE DE GRIPPE. li Dôpaiqtion dé l'empire russe: quel.| 4 inoutiun et de dietion sous Là 41 + 
RS =," 1 [auss semaires àprès, ellé débuta àl+ reotion d'experts. R 
“On's à certhins ments. « ” Paris, frappant, le 26 novembre, 426 be bé se mis Æ"/" 


ira 


+ 
Î 


L 


, Notre-bame de 
Sulnut-Cluude, Nuint-Norbert, 


1 


7 7 Toule la produclion de Ford en fait d'install 
tions de démarrage et d'éclairage à l'éleciriciié Sr 
sera dant un ‘certain temps -éccaparéé par Îles 
modeles fermés. ga FE Y 

+ Vers. le'ler juin, néanmoins, on pourra. moyen- 
nant un supplément, obtenir, "sélon son choix, une’ 
‘mstallation de‘ démarrage ei d'éclairage électrique t 


hé avec aulos. Ford cTourag” et “Roadsiers”, 


pq te 


RE LE NL NE nr  n EE td ét 


rare mer 


Li D 
e 


Toutes les succursales de rd éxhibent mainte \ x . ï 
ant des Installations de démarrage et d'éclairage 0 Peaux FOURRURES er Laine 
$ électriques de Ford. Nous espérons pouvoir bien. * LL ; \ Se 
4 tt exhiber Une Auto avec installation complète, u UIOOCE CS 


* Vous êtes tous. invités à venir voir et examiner 
ves installations : 


Contant Frères \ Vendeurs 
Coin Horace’ et St-Joseph St-Boniface Tel M. 2498 
Fraser & Empson 


Si vous voulez beaucoup d'argent et d? promptés rercises 
pour vos fourrures, peaux et votre laine, etc., expédiez-les à 


.:  FRANK MASSIN 


4 BRANDON, :: : :. +: + MANITOBA. 
sd Demadtlez nos prix et nos étiquettes d'expédition 
LR RE LEE SL dl d'u 


Vendeurs  Letellier 


The Cusson Lumber Company, Lieé 
TEL. MAIN 2625-2620 SAINT-BONIFAUE, MAN. 


* té cu | 
 Manufacturiers-et marchands de toutes sottes: dé maté- 


_riaux de côonstruction 


CE , Le 
Marchands en gros et°en détail de gravier, sable et bois 
; # de L 


TP 


corde 


! | 
Spécialité: les ameublements, d'églises 


: Carrière d# gravier:: 
BIRD'S MILL, MAN 


. Carrière’ de’ sable; 7 
SAINTE-ANNE, MAN, 


$ 


= UN SERMON 


, 
4 


° 


CE * 
23 


«|. 


34 


_ 


Lafisntns 


- de sine ere 


. Mit s'est précipité. 


dE 
EE 


USE EUR ENT JON 


IVe | DIMANCHE AP je aônes PAQUES 


(8. Josn. XV XVI 514) à 
hs 0 RSR Vois dE à ve die 
cipies: Je vais à celui qui m'a envoyé, 


-et aucun de vous ne me demande of 


RE 
î 
4 


Mid où 
- choées à vous dire; mis elles sont en 


É. 
nl 
2° 
ti 
s2 


ce moment au-dessus de votre nortée. | €t l'office déjà battsét son pléin quan 
“oë est éntré dans l'église. Le bruit 


. Quand l'Esprit de vérité sera venu, il 
vous enselgnerà tbute-vérité. Il ne 
parlera pae de lutinème; mats il dira 
tout ce qu'il aura entendu, et il vous 
sunoncera les choses à venir. C'est 
lai qui me glorifiera, parce Qu'il rece- 
vra de ce qui est & mot, ét il vous 


En Dix « Points, 


+ Je n'ose donner ni le Heu, ni la date 
«M. le Curé est en chaire. 

{1 lit les annonces de messes, 
les promessës de mariage il 
saint Evangile 

Dañs l'intervalle une: vingtaine de 
: pérsonihés ont fait” Lei, à ëmrée: dpi 
>» grandes dimes pavôigé®s, ‘des. demôt: 
selles pimpantes. et quelques jeunes 
‘dandys frétillants, ! 

Dès le mieu des annonces, la voix 
de M.'le ,Curé a subitement- changé, 
Elle est montée en crescendo, avec des 
iartèlements innecoutumés. Le dé- 
M. le curé semble 
vouloir en finir au plus vite 

Ft ce n'est pas sans raison 

C'est qu'il a préparé 
beau dimanche de mrai 


+ 


H lt:} 
tt le} 


" 


pour ce. 
sérmron 


un 


qui est loin d'être banal. 


*Auesz." : \ | 


C'est un señmon en dix points. Je 
dis bien: dix. . 

M. le Curé fait Je signe-‘de la croix. 
Ba voix est. grave, son geste lent. 


ñ le. visage. soucieux, et un certain 


frémissement dans la parolé. Il com- 
mence 3 
“Mes bien chers frères. Îl n'y a:pas 


longtemps, un évêque de l'ouest. amé- 
ricäin recevait une pldinte d'une de 
ses oufthes. C'était ur. -paroissien 
qui trouvait à redire aux sermons de 
son curé. Celui-ci avait prèchré dix 
dimanches consécutifs sur l'obliga- 
tion d'entendre là messe. La lettre 
était datée du dixième. | 

“Savez-vous, mes frères, de que fit 
l'évéqug*# :il renvoya la lettre, non 
pas au plaigriant, mais au curé, avec 
ces ximplès mots écrits en travers: 
“Votre évêque vous félicite, Conti- 


“Je veux aussf meé frères, parler | 
du dimanche, Mats jé n'ai pas l'in-. 
tention d'inaugurer üne pareille -sé- 
rie: rassurez-vous; 'je re ferai pas 
dix sermons, Je n'en ‘ferai - qu'un. 
Mais, Je -vous en avertis, il sera en dix 
points, pas un de moins.” 

l'y eut un:mouvément 
Un sermonr en dix 


dans l'as- 
pointe? 


semblée 


DS A LD of NS 07 


‘| Naturéllement, 


Cru 


PROS TN UE D EUR VS | US 


que bien peu sè sentaient *ér 
. Qui en aurait eu envie 

sous une telle ondéeg, venant a à pro- 

pos? 

Du haut de ta chaire, une voix re- 

-pas ‘y: al | nouvelée reprit de plus belle: 

lis ônt toujoureŸ —Deuxième point: les bâilleurs et 

le. révellle-nia. curieux. 


survenu, en. Dontretsnpe malheureux 
s'est présénté à la dernière minute |" je 
fn fa assister ‘A là messé. non seule- 
ment de « Tps. .mais surtont d'esprit. 
Le catéchfsmé: le dit: avec respect, 
attention LI dévotion. Respect, sinon 
c'est injurier. Dieu. Attention, sinan 
c'est y être, comme si on n'y était 
päs. Dévotion, car l'assistance ne se- 
rait ben vite qu'une corvée dont on 
se libérerait sous le plus futile pré- 
texte. - Quand on cause avec les voi 


des pas, le frou-frou des vétements 
ont fait tourner les têtes: Ga .été tout 
un désordré ; 


Jé vous brie de remarquer, mes tré 
rés, que ce aont presque toujobre les 
même qui $e signalent ainel.: ‘On ‘t- 
rait une spécialité, EX chose singu- 
lière,-ce dont presque invariablement 


les plus rapprochés, ceux. qui. n'ont FD , 

qu'un pas à faire. I# httendent la sins toute -une grande partie de la 
dernière minute: elle leur. échappe, | Messe, où qQu'an s'enfonce dans une 
Les -volà en retard , J'sSomnojence à. péu près complète— 


commé cela se voit parfois dans le 
fond de l'église, parmi les danseurs, 
de. la nuit précédente, —-quand on se 
permet des lectureé$ étrangères ou 
profanes, quand on tue le temps à 
examiner le va-et-vient des toiletes, 
s'occupant de tout ce qui se passe au- 
tour dessoi, sans se douter même du 
| grand acte qui-se déroule. à d'autel, 
otf n'entend pas plus 13 messe que si 
Ton “était resté-nu logis, Et nôtez que 
je ne.disarien des distractions, des 
imaginations d'espèces fort diverses 
qui résultent de cette curiosité dépla- 
cée, On s'y laisse aller sans résistan- 
ce, On s'y amuse parfois criminelle- 
ment ;, et. peut-être sort-on de l'église 


A certaines messes, quand lerêtre 
eort de la sacristie four monter à 
l'autel, les bancs sont à ‘moitié vides, 
A l'épitre, l'ass! stancé à doublé: à 
Févangile, on entre à peines ports 
Puis tout doucement le flot tarit:.àù 
la préface, on voit poindre encore 
quelques retardataires 5 


+ Comién, 1nesrfrères, parmi ces der- 
niets, resterbnt, ‘où. révieñdront etre 
tendre la partie de la messe qu'ils ont 
manquée? Ceux qui n'arrivent qu'à 
l'offertoire commence, que €e soit 
de leur faute ou non, sont tenus, soùs 
peine de péché grave, d'entendre la 
fraction omise,. Quels sont ceux qui 
le font” Et combien n'ont 


pourtant, avec un double péché sur la con- 
aucune excuse, aucun motif pd science: la messé est manquée ‘et, on 
.pour ‘s'y refuser? We 


s'y est nral conduit, 

Ici vous mè direz: “Mais je suis 
venu avec l'intention d'entendre Île- 
messe, n'est-ce pas suffisant ?" 

. Non, es bien chers frères, l'inten- 
tion ne suffit pas, il faut le fait. Qu'un 
débiteur. vous accoste avec l'intention 
de vous payer votre dû, s'ir s'en re- 
tourne sans vous avoir laissé un sou, 
le tiendrez-vous pour quitte”? 

ll n'en va pas autrement avec Diéu. 

Le minimum requis. pour entendre 
Ja messe suppose qu'on.se rend comp- 
‘te de ce qui $e passe à l'autel. I] 
pourra se glisser -des divagatiôns: pas- 
sagères,' volontaires: ou involontaires, 
“Voyons--reconnmais-donc-que-tn-n'és--mais-tant-que-le fdèle-n-mivi les-pare 

5 ties principales du sacrifice, il a sa- 


qu'un paresseux!" ? ‘ 
|.tisfait au précepte., 
Les heures fes offices sont pourtant LUS < Ris p - j 
+ | Est-ce à dire que ces distractions 


- bien Shoisies Tout a été fait, mes| = h 3 
je … | volontaires ne constituent pas des pé- 


. Et-quelle peut -être, mes frères, la 
racine de ce mal? Hélas! cela fait 
peine à dire, et j'en éprouve quelque 
honte, c'est trop souvent la paresse. 
On arrive en retard, parce jqu'on se 
lèwe trop tard. On se lève trop tard, 
parce qu'on est paresseux ou, Ce qui 
ne vaut pas nrieux, parce? qu'on s'est 
amusé ‘une bonne partie de la nuit: 
cela se colgé de 
beaux noms: on est fatigué, éreinté, | 
à terre, on le clame en aëcents pitoya- 
bles, tandis que- la conscience a bien 
de la peine à se faire entendre, quand 
elle murmure. au fond de l'Ame: 


di ait me entame te | OH ON ? NON MAIS CON TANLRS, DAT SU 
rt te de notre légèreté, sont plus sou- 
Dans la ’lutte:contre les vers vsez | vent vénielles. C'est le cas d'un en 

des Poudres de Miller contre les |fant qui s'amuse. 


Vers et vous gagnerez.. Ces poudres! D'autres assistants, mes frères, ne 
suppriment ces-conditions stomacales | s'amusent.pas-du- out, _:'Ls e’ennuient. 
morbides qui permettent aux vêrs de | lis bâillent, A ceux-là, comme aux 
vivre: <es parhsites ne peuvent p'us | autres, f faudrait une chose, une seu- 
vivre. après être ‘venus en contact! le: un petit livre de prières, un bon 
ayec ceremède. Ces poudres digèrent | vieux livre de messe. Autrefois œt 
Jes vers que les intestins ont tôt lait} u$age était universel; aujourd'hui on 
d'évaeuer. Les organes redeviennent |l'abandonné: pourquoi’. Est-ce qu'on 
sains et santé de l'enfant s'amé-|amrait EE s'en passer? Hélaë! 


liore nün. vraie cäuse, c'est qu'on n'a | 


la 


La 


Et puis il sutfisait d'observer un peu, 
pour constater que depuis un certain 
temps Oliviér jetait du lest…., que son 
attitude devenait tout gytre, que l'a- 
paisement de la vie solitaire, les ré- 
flexions__ personnelles. _ l'âge, l'expé. 


Longuement, Olivier regarde, lais 
sant bercer sa pènsée interrogatrice au 


rythme désolé de l'émptionnante mu- 
sique:; 
; U vos omyes : 
à qui transitis per vium 
LA attendite et videte 
si est dolor k 
sicut dolor mes! 
“O vous ‘ôus ‘qui passez par le che. 
twin, arrèlez-vous... &t dites-moi si vous 
,.avez vi une #ouleur comparable à ma | 


. un aveugle, 


douteur! 


Ma douleur à moi aussi est gran- 
de! Qui sait, Monsieur le. Curé, vous | 
pouvez avoir raison. Je suis peut-être 
un aveugle qui croyait; 
voir! Si Dieu existe, qu'il ait donc 
pitts de moi”. 

. L'abbé leva îe bras en un gésle de 
prêtre. 

— Que ‘pour ce premier eri vers Ii, 
le Christ vous bénisse comme >. vous 
aime! Ù 

CHAPITRE XXVI 
Avait4il pris froid soûs cette pluie ?. 


| mésuiliance, et que, 


riénce, l'amenaient peu à peu yers une 
mentalité de tolérance, ët presque d'es- 
time k À 

Et que serait-ce. s'il était marié! Si 
Adda consentait 'à mettre dans la ba- 
dance l'influencé d'une affection si chè- 
rement désirée! . Même au simple 
point de vue chrétién, n'y'avait| pas 
là un acte d'intelligente charité, que 
Dieu et l'Eglise ne pourraiént que bé- 


TEE] 


Ces réflexions, Mme ‘Bernard avait 


La pauvre femme, 
ses deux bras en l'air: 


stupéfaite 


Et qui ose donc dire une pareille formé le projet de les dire à Adda la 
| énormité! . | premièré fois qu'elle la rencontrerait 
Olivier s'apercut qu'il venait dedans des circonstances favorables, 
trop parler, et il s'en tira comme il} Mais elle abandonna cette idée en son- 
put : geant aux reproches que lui ferait Oli-| 
Mais, pendant tout ce mois, l'inquié-| vier s'il apprenait sa démarche. Et 
‘lurde de Mme Bernard ne fit que s'ac-|tout se sait, surtout au de pt 
centuer, 7 ; hace : Elle gémissait donc de son impuis- 


Evidemment, Olivier se débattait en 
silence contre un chagrin plus fort que 
sa. volonté, Sa mère n'en voyait qu'un: 
l'impossible amour de son grand pour 


sance devant cette douleur qui s'obéti. 
nait à garder lé silence : Car Oliyier 
ne pronqutait pas le nom d'Adda, et il 
n'avait montré à ea mère aucune des 


Adda, 1! suffisait largement pour ex- | eux 1ettres qui l'avaient si complète- 
pliquer tout æ." ment retourné. 3 
Elle en avait mêmeconçw peu à! Mais ce silence parlait, -er il disatt 


peu contre la jeune fille une sorte. de | de telles choses que Mme Bernard ne 
ressentiment, et la rendait respensa- | jouissait plus de rièn, pas même dela 
blé de la-mélancollé qui, maintenant, | carspagne qu'elle aimait pourtant de 
endeuiilait,toute là maison. Comme !jout son coeur fatigué. Elle restait 
Olivier, et uvec catte partialité Si na-|des semaines entières sans sortir de 


turelle âux nères, surtout quand il s'a- | Grez, ayant peur de laisser son fils en 


it de leur fs; elle trouvait que ce ma | téte-h-tête avec ses souvénirs. 

—\vlagé n'aurait pas constitué une telle Et pourtant, nous la retrouvons au- 
par. conséquent, | jéurd'hui sur la pittoresque route de 

Adda aurait pu ne pas repousser d'une | Sull#-Bordée de roches, d'arbres sécu- 


‘Etait-ce la réaction de ses émôtions? -façon si rapide et si définitive la mair |laires ét de paysages grandioses. 


Mais, ce éoir-là, Mme Bernard fat frap-| 

pée de la mauvaise mine de son fils et| 

de 6on air préoccupé: ” 

ne penses pas, mou grand! 

que pélilêtre tu devrais te ménager..? | 
— Me ménager? Mais où me re- 

‘proché précisément de né rien faire! 


‘ 
A 


loyale qui lui était offerte Les choses les moins préparées sorit 
Evidemment, il restait la questiow] souvent . celles qui réussissent lé 
| religieuse! Mais, dans tous les.imaria- | mieux. à 
ges, il reste toujours ünë question que Un tatin, vers 10 heures, Mme lié 
l'avenir seul peut -solutionnér. D'ail- nard regardait amoureusement son pré- 
leurs, combieu de jeunes fillés,| même mier pêcher en fleurs, quand la ter- 
pieuses, ferment les yeux sur ce sujet! |mière passa dans un cabriolet dévant 


+ 
, 


garda sa moutre. . 


‘non pas un tyran. 


tnosaseseseantetidines 


a 1P 


ll ne po e fit pas saar . 
..—Troisième Point: les malades _ 
ginaires. 

H1 s'agit maintenant, mes bien are 
frères, de ceux-là qui, de temps à au- 
tre, sous de faux prétextes, ne se ren- 
dent pas éme jusqu'à l'église. J'au- 
rais maigre profit à parler pour ceux 
qui s'en sont fait une reset îls me 
me ee pas. 


m e. cene. de 
aisés. Elle est prospère. Mais 
Digu rajustera cela de l'autre côté. 
C'est qu'il y a malade et malade, mes 
frères, | Si vous êtes gravement at- 
teints, ou s'il y a imprudente à sor- 
tir, très bien, l'église est une mèré et 
Mais un léger rhu- 
matisme, un vulgaire bobo, une sim- 
pie migraine ne sont pas des maladies. 
Oe:qui n'empêche pas de vaqguer aux 
travaux ordinaires ne peut exempter 
de rendre à Dieu ce qu'on lui doit. 

Hi y a des gens dont l'existence n'est 
qu'un tissu d'indispositions, fs tom- 
bent sané répit d'une infirmité à l'äu-. 
tre, et sémblent toujours sur le point 
de desceridre au tombeau, cependant, 
malgré leurs terreurs, ils parviennent 
à l'Age le plus enviable 
« La terre est une vallée de larmes; 
il faut s'y attendre, et srvoir accom- 
plir son devoir au milieu des petits. 
inalises qui: nous visitent sans cesse, 
éomnie nous continuons notre travail 
malgré. d'importunes mouches qui 
béurdonpent et tournoient autour de 
nous. 

. M. le Çuré FERA A son surplis, qu'un 
geste avait tiré de côté, ét annonça 
tout d'une haleine: 

—Quatrième point: 
d'enfants. 

1] y a des enfants, Dieu merci, 11 
y en a dés petits et des grands. Les: 
grands, "on ne les garde pas assez, les 
petits on les garde trop; je ne veux 
parler que de ces derniers, Mais ici 
encore 4] faut s'entendre, 11 y a les 
tout-petits qui‘n'ont pas l'âge de-rai- 


les gardiennes 


son, et il y a les autres-qui-Font-4t- 


teint. Qu'il faille parfois garder Îes 
premiers, tout en faisant son possible 
pour entéhdre une niesse; je. l'admets 
facilement. Mais les seconds, les plus 
grands? Ils tombent pleinement sous 
la loi du dimanche, au même titre que 
les grandes personnes; vous devez les 
conduire à l'église ou veiller rigoureu- 
sement-à-ce-qu'iits-y -aillent:-ft-vva 
de votre salut et du leur. 

Comment se fait-il que l'on voie le 
dimanche matin, au pas des maisons, 
des enfants de sept et huit ans qui 
vous avouent candidement ne pas al- 
ler à la messe parce que les parents 
ne les y envoient pas? C'eët qu'il ex- 
ste, hélas! une erreur trop répandue: 


| on crôit les plus petits dispensés par. 


le fait que les aînés vont à a messe 
avec l'un des parents. C'est se trom: 
per gravement, et, je le répète: les en 
fants parvenus à l'âge de raison ont 
exactement le même devoir que les 
parents eux-nêmes, Et ceux-ci, de 
leur propre autorité, ne peuvent. ab- 
cunement lès dispenser. 

Il importe, mes bien chers frères, 


la grille ‘de l’école, Les regards des 
deux femmes se croisèrent. 

Vous ne venez pas À Fontaineb! eau 
avec moi? 

Mme Bernard sourit comme quel- 
qu'un-qui-remercie-mats 1e SUHLE 
un instant à accepter. 

Cependant, Fontainebleau, c'était 
le réve!. La promenade longtemps pro- 
jetée et jamais faite, parce qu'il fallait 
aller jusqu'à Melun. chercher un 
train, et que sans cesææ on remettait 
le départ d'un Mois à l'autre. Et voici 
qu'une voisine offrait de la conduire 
dans un ‘bon cabriolet, et pair une idéa- 
le journée! 

— C'est sérieux. ? dit-elle un peu hé- 
sitartite, 

- Tout ce qu'il y a de plus sérieux! 
Le vais chez le notaire. -Allons, déci- 
dez-vous!… Un'‘bon mouvement! 

— Non, Je ne peux: paë. 

— Et pourquoi. ? 

. — Qui fera le repas de mon fils”? 

— Mais je le. ferai bien tout seul! 


‘ls'écrie Olivier en passant la tête çu 


carreau-de sa classe, Mère, j'ai tout 
entendu... 11 faut accepter: l'occasion 
n'a qu'un cheveu. Ta vie-n'est déjà\ pas 
si gaie avec moi, Allons, vité! 

Eten bon fs qu'il était, il courut 
chercher. le manteau, l'ombrelle et le 
chapeau. ; . 

Cinq minutes après, n'en révenant 
pas elle-même, Mme Bernard roulait 
sûr le éhemin du Bas-Bréau, et son vi- 
sage fatigué souriait au grand soleil 
Clair qui lui parlait de renouveau, 

C'était la journée exquise: au ciel. 
pas Ln nuage; sur la route, pas un 
promeneur, malgré la proximité de 
Barbizon, partout cette /châleur deu- 
ce, enveloppante, qui chasse au loin 
les pensées moroses de ‘l'hiver. : 

Les voyageuses ne disaient rien, pri- 
-ses toutes les deux par la nature qui 
sait #i bien parler à chacün le langage 
qu'il peut entendre. La fermière :re- 

gardait-les jeunes feuiles qui faisaient 
4. au.bout des branchés, craqueler 
sous leur’ poussée. le corsejet d'or SO 


A 


de savoir s'il pleut, mais bien si vous 


( 

Î 

| 

seraft celle des surprises, / k forét dans ses cheveux., = | pensé! ! 
Tout ä coup, un brüit cadencé - de Ét- la mère pensait: Et"1l n'y pensera. pas! | 
joyeux grelots tintinnabule dans le] — C'est égal, je suis bieh contente 1} a l'impression" d'une fatigue mo |- 
lointain... : , que mon grand ne soit pas venu avec]rale, qui descend de son cerveau jus: À 
A cet endroit, la route grimpe, en|nous!.….. : ‘que duns touè-ses membres, Sa classe 4 
faisant de nombreu* et cottrts tacets: Elle se disait cela, la mère. 68t adtmirablement falte, mais au point | 
elle est même parfois tellément étroite, | ŒÆt pourtænt, il eût mieux valu pour|de vue pédagogique seulement, | 
{que deux voitures peuvent pla een son fils qu'H ne restât pas à la maison, Quant au reste; aux conférences. | 


RAR LRLRILILLIIIS 


MARECHAL SAINT-ARNI 


fut sé héros de !a mot de © 


ma 


-sauriez bien vous en ti 
én partant blus vite, soit ‘en 


puisé ‘par une mafsdé üe 1 
fivée à sa dérbière période, ft 
it l'énereis me nes — 
ere une expédition 
Lt douie heures à co pen = 

France hi victoite de l'Ala et 
vestissait Sébastopol en disant à 
Suoldéts: Vous y serez hientôt. ï 
“H motut avant le dernier 
mais déjà le snccès était assuré, 

Ce grand général était ün hü 
ét fervent chrétien. 

“T1 avait une de ces natures 
res et. franches qui ne fuient pa# 
vérité lorsqu'elles la voient et qui 
craignent: pas de la suivre." 6 
| Pendant son séjour à Hyères, Saint. 

Arnaud malade fit venir chez lui 
\ |euré dé cette ville, et là, sans etre 
tonlocution, sañs am ges, dev 
plusigurs personnes, demanda rondes 
tent à se ‘coufesser, 

Trop malade.pour pouvoir sortir, 1@ 
maréchal fit ses Pâques :ches lui, ean@ 
mystère, en préfence de ses officiers, 
de toute sa maison, faisant venir 
qu'au soldat qui était de-planton 
sa porte. ; 

.Guéri, 
tien; 


qu'il valait aussi bien et 
vite s'il ne voulait pas sacritie 
dernière protons, ft conclut: 


et il eut un moment d'indédie ion Wait. 
H jusqu'aux dix points, ou couperait- 
il en deux? 11 réfléchit un instant. 
Puis, se rappelant la lot que de tout 
temps. il s'était tracée lui-:mêine de ne 
pas dépasser la denri-heure, il préféra 
souper en deux. 

Evidemment, il s'était lmissé entral- 
ner. Quelle idée aussi de vou 
pa ER CFE EN ; 

minute 
se retourna vers l'auditoire" sa 

voixe fit plus douce. | 

MER frères, dit-il, je suis pris entre | 
deux promesses, L'une, faîte À vous, | 
de ne prêcher qu'un sermon sur le | 
résent sujet: l'autre, antérieure ét 
faite à moi, de toujours limiter mon 
prône à trente minutes, C'est la plus 
ancienne et Ta plus importante qui 
doit l'emporter: veuillez en me par: 
donner. i 

Et, élevant la voik, Î réprit: 


res, pour aujourd'hui. 
points seront pour dimanche pf 
Que Dieu vous ‘ait en sa Lan x 
Ainsi soit-il, 


, ñ 
—"Bulletin Parolssial de l'Imaculés 
Conception." 


dé Ce ——— 
L'HEROÏSME EN SOUTANE 


Lu 


# è 
Dans les combats qui se yrèrent 
autour de Paris, Français et Prus 
siens ont également admiré l'héroi- 


Frères des Beo 
1 


il continua de vivre en ei 
tout en combattant en Sol 
jusqu'au moment de mourir  conime 
meurent les vrais énfants de l'Eglise 


que dévouement des 
les chrétiennes,-sen allant à‘ travers 


— Cinquième et dernier point pour|les balles, relever lex blessés, pour|®t de la France. Len 
aujourd'hui: les Interrogateurs de ba.lles porter ensuite à l'ambulancé Causeries du Dimanche. LÉ 
romètres. : Le 19 décembre 1870, le-Fr. Néthel- | osent 

li est des chrétiens, mes frèreé.' ‘do me, professeur de l'école Saint-Nico- ; 


las, fut atteint -par une balle prus: 
sienne, tandis qu'il exerçall son mi- 
nistère de brancardier, Après, deux 
jours dé souffrancés, le Frère mourut, 
Le Frère était à peine ensevel, 
qu'un jeune homtihe se présenta, au 


tés d'une complexjon bien délicate, et 
qu'un rien affecte profondément. Ils 
vivent dans la craint perpétuelle, non 
de Djeu, mais du mauvais temps. Fait. 
ii chaud? ‘Ils défaillent.. Faitäl froid? 
Ils grelottent, et s'emmitoufflent jus- 
qu'aux yeux. YŸ a-t-il orage et tonner- 
re? La frayeur les prend, ils se bar- 
ricadent. Souffle-t-il un vent de pous- 
sière? ‘La gorge leur sèche, ils étouf: 
fent. Vient-il à neiger, ils sont avsu- 
glés et n'y voient ‘plus. Vient-il à 
pleuvoir, ils sentent leur rhumatisme. 
Quand donc, au cours d'une année, le 
temps peut-il être de leur goût? L'été 
les accable, l'automne ‘les ‘transit, 
l'hiver les gèle. Si le soleil se mon- 
tre, il fait trop chaud; si lé soleil se 
cache, il va pleuvoir. Mais tout. cela, 
heureusement, n'est de pour les dt 
manches. 


Les six autres joue de la sbijaine, 
qu'il fassé le temps qu'il voudra, on 
sdrt. on-se promène, on visite, an voya- 
ge, on court les magasins, on contém- 
ple les vitrines. N'est-ce pas là avoir 
deux mesures, l'une pour soi, l'autre 
pour Dieu? 

Cette pauvre pluie, ce: qu ‘elle en 
fournit de prétextes! Quand-on a dit: 
“Il: pleut, ou il va pleuvoir”, on croit 
avoir: tout dit. Mais il ne s'agit- 


Chasse magiquemient l'asthme. -« 
Le soulagement donné par le remède | 
du docteur Kellogg Per l'asthme 
est si soudain qu'il kemble magique, 
Ce n'est qu'un femède naturel eïns 
ployé de façou naturelle, La vapeur 
où la fumée.-atteignant les parties les | 
aber mere . … [lus toimtaines des voios respiratoires, 
Le ‘Frère était, ’à peine enseveli,| chassé lé mal et ouvre: un chemin: & 
qu'une jeune homme se présefta au|l'air frais. Tous les marchands la : 
Er. Philippe, le Supérieur. vendent. RUE l 

= Je Viens, dt-il,: du département 
dela Lozère, pour prendre la place 
de mon propre frère Néthelme, LL a 
été tué. À 
= Avez-vous ‘le 
votré famille? demanda le 
- Mon père et ma mère, répondit 
le jeune homme, m'ont embrassé\ et 
bèni avant de me laisser partir. 
C'est: la chevalerie dans sôdn héroi- 
que grandeur, dans sa sublime sim- 
plicité! 


. 


. 


consentement de 
vieillard. 


Si vous avez une invention à développer 

et a protéger, une marquetle commerce 

à faire enrégistrer, veuillez communi- 
er AVEC NOUS. ù 
ous noûs chargerons de {aire 

vous a pechheches ee» he 

vous aiderüns de nos Co L] nous 

vous, donnerons tous .les renseigne: 

ments que vous 


* LE 

Le 23 décembre, à 6 heures du ma- 
tin, un Frère, âgé de soxante-dix ans, 
conduisait «un détachement des siens | 
au Dr Ricord qui avait à Gennevilliers 
un grand nombre de blessés. En 
voyant le Frère, le docteur lui deman- 
da .-des nouvelles. d'un aütre Frère 
-bléssé la veille... 
—r Il n'est pas mieux, docteur! 
Nous avons peu d'espoir de le conser- 


FA = À Lette 7 EE De Be dt Lan: | Len Vi onde te -ee--tiir SR 
5 


avez oui ou non les moyens de vous busuc 


protéger contre l'eau, et ils sont nom:- | ver. s AL, APTE À 

breux, et à la portée de tous, hors le| Emu à l'aspect de ce vieillart brisé : Ngrwood, ; Man, . | 
+ \ 1 par l'âge, le Dr Ricord lui prit la Tél. Rés. Main 3608 ! 
ere eneenend L 
main, en disant: Î 

sg: A - Maison fondée 
Pilules d'une valeur reconnue. —| .._ S'embrasse-t-on Chez vous? 0 en 4914 Î 
, | 


Les Pilules Végétales de Pärmelee 
sont le produit d'une patiente reeher- 
e.des--propriétés de certaines raci: 
es et herbes gt de leur eget comme 
laxatif et sédatif sur l'organe diges- 
tif. Le succès obtenu par ce remède 
démontre sa valeur. Ces pilules ont 
deputfs des années la réputation d'é- 


— Maïs, répondit le vieux Frère, il 
n'y a pas de règle pour cela. 

— Eh bien! s'écria Ricord, permet- 
tez-moi d'avoir l'honneur de'vous em-| 
brasser.. Vous êtes admirables, vous 
“et tes vôtres. Portez ce büiser à tous 
vos Frères et dites-leur que-nous les 


Manulacturier de max 
.numents funéraires | 
en: marbre, granit € | 
autre pierre, ex-voto,. - 
pierre d'autel, redres- 
sage, lettrage et nets : 
toyage de monument# 


‘posés, Maison lon- 
tre le meilleur pufgatif que l'on puis-| remercions tous, en ontre nom et au dée en:1914 Seule : 
se désirer. Dès le débüt leur valeur | n0m de la France! AO" 06 TO 

française dans toit 


Générat AMBERT. 
“Causeries du Dimanche 


fut admise, et depuis leur réputation | 
n'a cessé de grandir. É 


l'Ouest, 


bre des bourgeons. La mère d' Olivier {nu de son petit âne blanc, : Elle salua 
songeait en son Coeur que si ce temps | même du fouet au passagé, cofnme on 
‘continuait, les vaëances de Pâques .fé-| fait à la campagne, et les enfants en- 


campagne 
la grande 


d'été, époque habituelle dé | 
À 
villégiature 


activité”. dans le poste de 
que vous oceupez, Ç 


raient beaucoup de bien’ à son cher voyèrent un gentil: ‘Bônjour, Mes- Avec l'éspoir de vous lire dès de: | 

enfant qui avait tant besoin, à défaut | ds mt fe—-votrs eo INES SE UIMENES | 

d'amour, de liberté et de distraction Puis,. lentement, le percheron reprit | distingués j | 
Suivant sa pensée bercée au pas dulsa route, bien sage dans ce chemin - 

cheval, Mme Bernard allait d'un Pu-|accidenté; et Adda était déjà loin du i 


Olivier en reste cloué au sol. Le: 
‘conférencés qu ‘la données dépuis ua 
mois? 
Mats il n'en a donné aucune! 
Celles. qu'il compte faire pendant la 
campagné d'été? Il f'y à même ven 


rent à un .äutre parent, d'uñe relation | côté d'Aprétmont, que la mère de l'ihs- 
à l'autre, cherchant-où son fils pourrait |tituteur entendait encore dans 
bien se plaire, pendant la douzaine de | coeur maternel les gnis grelots 
jours que devaient lui donner les va-| voyait une gracieuse figure de, jeune 
cances de Pâques. fille qui riait avec tout le soléil d'avril 

Mais il était. dit que cettè journée | dans son. regard, et tout le vent de la 


son 


« 


passer, ensemble. 

Déjà, la fermière a “serré sa droite” 
au-ras du rother..quand surgit en haut 
de la petite côte <-.la côtelette, com- | comme d'habitude, ouvrir la boîte aux 
me ont dit dans le pays — la plus jolie lléttres et prendre son courrier, H n'y 
apparition dont on puisse rêver en un.| avait qu'une e nveloppe jaune, une en- 
gai matin de gai printemps. veloppe plate et administrative, com- 

‘Dans une. coquette petite charrette | nie il en recevait quelques-unes depuis 
anglaise, attelée d'un âÂne'bianc, se!un certain temps. Mäis il eut un brus- 
trouve Adda et ses deux élèves. Adda | que serrement de soeur en reconnais 


h la énwipagne d'activité maçonnique... ! 
aux luttes anticléricales?.. C'était Bon 
autrefois! 11 ne peut plus maintenant, 
11,y à quelque chose de changé en Mi, 
une lassitude de haïr pour’ haïr, un dé- 
goût dé,se battre pour un idésf menson 
Ber:.mais surtout, il s'est cr 

le: soldat de t'hiée ét: 11 découvre EUR 
jourd'hui qu'il n'est que le pantin, l'es- 
duve, d'un pouvoir occulte, dont es 


ce matin-là ! 
Presque au même moment, t'est-à 
dire à 14, fin dé la classe, OHvief alla, 


en blouse élaire, retenu sur üne trot-} sant l'écriture de son Vénérable de | ramifications et les projels se perdent | 
teuse bleu sombre par uûe ceinture de} Paris. Que Iui vor akait- il ‘encore, ce. ] dans un inéonniu tragique : qu'i n& 
cuir: les fillettes, en éol marin, êt en |iubix?.. Depuis queldue temps, ces er TFOUpCONRAL. has, Ë 


Deux, 4rois fois, 
agresaive. 3 

Toutes des perfidies, toutes les mer | 
naces qui s'accumulent dans cés quél: 
ques “jgnes! 4 ! 


écossais rose. Les cheveux d'Adda, 
un peu dénoués par la course et les ca- 
hots, séniblent:odans ce soleil d'avril, 
le pimbe d'or que mettaient les primi- 
tifs aux fronts de leurs vierges. Ceux 
des énfants ruissellent en une cascade Comme suite À la lettre que je voux 
plus-sombre sur leurs cols blancs. ai envoyée il y a ün. mois. je viens 
Ei tout ce monde réspite tellement vous demander de me donner, par 
la joie de vivre dans ce soleil, cette COMTTIET, la liste exacte des conféren- 
nature, /cette grisetie de liberté...lces', que vous avez ‘faîtes, soit dans 
c'eût: si bien le tableau de ce cadre, la région de-Melun, soit dats celle de 
cette jeunesse de visages et d'âmes| Fo htainebleau, les sujets tiaités, : Li 
dans cêtte jeunesse de la nature, que imposition .du Bureau, ét le nombre 
Mme Bernard ne peut s'empêcher de “pproximatif des assistants | 
sourire à leur sourirex, Je vous séraie également récobnats. 
.Adda he .parut nwllemient lgènée de | saut de ine communiquer le programme 
‘eVoter le gros, .STNIRe au trot me as vous avez "aa éablir pour votre 


tres ne lui disäient rien de bon. il relit cette léttré 
. Bt dans sa petite cour, où piatllaienf 


les libres moineaux, l'inétituteur fut: 


Monsieur, 


(A suivre) 


: Une huile-partout estimée. — L'huk | 
lé Bclectrique du docteur Thomas fut 
Jancée il y a trente ans sans qu'on If | 
fit la motndre réclame, Elle fut pré- 
parés pour répondre aux besoins d'us 
06 petite région, mais dès que ses mé 
rites devinteni condus, elle eut pour 
réfentéle fout un eontiñent, Elle est! 
maintenant partout. connue . et est 
mé. Elle R"- mia Ve 


sübies.. lancé le 5! Département 14 Casier 1536 ‘ 
2 #08. à attbint une altitude! ln, 
le ns * à - — 
_ sie qièées se sont modinées, veu al Joseph-Gauthier -__. 
4er 4 Geo 1e proies 0) man às eus la hauteur de l'atmosphère. ‘Au SP NN AE 
DS (| ‘}temps de. Biot, Gay-Lussac, Boussin Manufacturier de 
à et 17 sous, lép oeufs 124 sous ls dou- | Canadiens, 48 pour cent de beurre dé]. Eault, on estimait à une’ cinquantaine | _:MONUMENTS FUNERAIRES . 
: Cyls Uent à beaucoup Ge. choses, | Zaine. à Lao ë Des ob nee PRE , de kilomètres la hauteur de la.couche En marbre et en granit 
©: # (mis surtobt à l'espérance très ré.l: "11 y à dix ans, les oeufs étélent mon |® statistiques noi ù LS a d'air qui enveloppe la terré. Depuis | +. | 
3 ja, ae le costs dia Sogtilités tés à 19 et D se D 'éma, et le | Prennegtsaussi que nous avons éctuel | dre eftet? . ge Pilules Dodd 2. les rognons, |grâce aux observatiôns répétées sur | "aux 2e. cimetière: lertrage, etc 
; gun nur le Kenslon qui dure de-|beurre de premier choix à 72 et 24 [ment © M cette rennes aan | --NOn seulement Dieu existe, niats je|le rhumatisme, le mal de les météores (étoiles filantes), sur cer 470% RUE DESMEURONS 
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